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icaLBoiai «3WXI.aâ
20 RUE UNIVERSITE, Montréal.

VITRAUX d'ART pour ECLISES
CLOCHES1ý'' I)'EGLISES

Agents pour la Maison E. CHAMPIGNEULE & CIE, France
EýNVOI SUR DEMANDE DE CROQUIS ET DEVIS

___A GRANDE REDUCTION
Notre, assortimpnt est Maintenant au complet, comprenant

Âmeublement de Salon, de Chambre, de Salle a MIanger, de Cuisine.,
Couchettes en Fer, Literie, Pupitres, Prie-Dieu, etc.

NOU S OLCITONS HESPCTUUSEMENT LA FAVEUR D'UNE VISITE AVANT DE

PLACER VOTRE COMMANDE.

A. BE L N OE R1672, RUE NOTICE-DAME.
N. .- Uneý attention sîuéCia1s Fera donn6e aux commandes par lapost.

,IQUJOR, PIIOSPTIATICA , ANCHOR"
Est le REILEDE TONIQUE par excellence

Pour le renolOVJienieflt du sang et (les tissus.

INESTIMABLE
Dans tous les cas de Dyspepsie, embarrae,

du foie, maladies des nerfs, épuise-
ment nerveux, maladies du

sang, Anémie, Ohiorose,
Débilité générale et

la Oonsomption.
Artblabaiikravile, 8 septembre.

Mesienlis. - J'i fit 1lý-ige pour nos malades de -Votre remède ANCHORý
WEA KN EMS CI) E et, toujou rgJ'ai oblenjilde bons ré6sultats.s

.Je le <'(,flslère u conCle un rem éde efficace dans tous les cas o1j l'on a besoin.
d'unIr T<sNNqUlE 11FCON'TIUANT, spécialement dans les Maladies du sang, de
l'estomac, (les poumons, en un mot dans tous les cas de faiblesse.

Votre humble
SEU1 ST-1,UC,

A Anchor Med. Co., Montréal. HtlDe eS-oeh

En vente partout ou u'adre.uer a la
.âMC:43Cn. >McxIG c>C.

QJuébec et à la succursale à Montr6al. NO 1686 NOTRE.DAKE;



AUX MESSIEURS DU OLERCE
VIVN DE M9ESSE

Nou aporon us attin toute particulière à l'importation directe, de
10 u d'agÎ ,dns s de viesse. Les certificats authentiques que nous

ten1ons et qui sont approuvés par Sa Grâce Monseigneur l'archevèque do
blontréal, sont une garantie Incontestable de leur pureté. Nous tenons aussi
'bulle d'olive pour lampe de sanctuaire ainsi que cierges approuvés.
«lJDON HEBEIST & OIE, Importateizrs de vins et liqueurs eni grog.

41, rue St-Sulpice, et 22, rue UedBrosoulle, il)NTR8&L.

ma Eqh MeGALE
PHARMACIEN

2123 Rue Notre - Dame 2123
MONTREA&L.

Zfe suinanohe 8
be 1 beue à 1 heures P. M.

fi & a6 i i
If 8.30 £9.30 f

VIGNOBLES CA&NADIENS
comte dIEaaex Ont.

ERNEST GIRARDOT & CIE., Prolotairesi.
Vin de Nous. approuvé par Sou Eminence le Cardinal Taschereau par

MgrFabe e le auresivéues du Canada, employé dans presque tous leu
Uvichés de la puissance et aussi dans presque tous les colliges de la Pre.
Vtace de Québec. Vin dei Table de première qualité:'

B&tlaf"cton grnti.. Nous expédions directement de nos caves. Peur
Prix et autres Informations s'adresser à

ERNENT GiBABI>DOT *t vie. SANDWICH, ONT,
XoTE.-N-oq V!flq sont aiusl en vente cei M P., M.ýoril, Lévibi, P. Q.,

et L. J. Trempe, Sorel, P. Q.

Uêioches .Elour £mýjgil1et3
MIEARB & STAINBANK,

Etablis en 1L570
10YDIR11 de GLOlll8 de WHITECHIPIL

(Londres Lng)
AUENEELr 0* CIE

Eisi. x 1826. WEII Txtoy N. Y

HUGH B U88EL.rA
Agent.

TEMPLýE BUILDING
185 RUE 8T-JACQUES MOITREAL

_______Prix donnés sur demade peur elaohea
<l5LviCUI soit à Monréal. sué iaSusar de chemin de fer st u u ie.de bateau
&'Vapeur le lilas pris



Prières des Quarante-Hures.

DIMANCHE 14 JUILLET - St-Patrice de Sherrington.
MARD)I 1id I - Ste-Marguerite Lac Masson.
JEUDI 18 - Ste-Elizabeth de Hongrie.
SAMEDI 20 - La Providence à L'Assomption.

Fête& de la semaine

DIMANCHE 14 JUILLET -6 Pont. S. Bonaventure, E. D., d.
LUNDI 15 -S. ll nrri, C., Sem.
MARDI 16 N. D. dun M. Carmel.
MERCREDI 17 -S. Alexis, C., Sem.
JEUDI 18 -S. Camille dle Lellis, C., d.
VENDREDI 19 S. Vincent de P., C., doub.
SAMEDI 20 S. Jérôme Erni., C. doub.

]La Semnaine Beigieffse de Montréal
c. S'adresser:

Pour la Rédaction, à M. G. Dauth, A.rchevêché de Montréal.
Pou.r l'Administration, à M. L. E. Cousineail, Archevêché dle Montréal.
Sur demande, la SEmÂiNE R1ELIGiEUSE recommandera aux prières les parents

défunts de ses abonnés.

LAPRES &LAVERGNiE
.attitmrÔ« dlxa Cl1ergÔ

25% de réduction pour le Clergé et les Communautés Religieuses

TELEýPHONE 7283 360 RUE ST-DENIS MONTREAL

ALBERT GAUTHIER
IMPORTATEUR ET MANUFACTURIER

Bronzes et Chasublerles
Statues de toutes descriptions, Chemins de croix en bas-relier, en peinture

Sl'huile, en Chromos et Lithographies, Magniflquesi choix de Lampes de salie'
tuaire, Lustres, Chandeliersi d'autel et Candé~labres, Calices, Ciboires, OstensoirO
et Burettes. Vin de messe de Sicile, Madère et Taragone.

Magnifique candélabre breveté au Canada et aux Etats- Unis, à
sept lumières, pouvant donne;, au4-delà de cent changements diffié.
rents, auix prix de $3.-.5o la Paire.
SPECIALITE POUR AUTEL EN TOUS STYLES ET DE TOUS PRIX

1677 rue Notre-Dame - Montreal



LIBRAIRIE 0. 0. BEAUCHEMIN & FILS
256 et 258 Rue Saint-Paul, Montréal.

OUVRAGES DE M. l'ABBÉ JOUVE

LE MISSIONNAIRE DE LA CAMPAGNE

Cours d'instructions simples et pratiques pour les missions, les
retraites, les congrégations, l'adoration perpétuelle et la pre-
mière communion. 4 volumes 71 x 41..................net 3 15

DOMINICALES D'UN CURÉ DE CAMPAGNE

Homélies et instructions pratiques pour chaque dimanche de
l'année, suivies (e plusieurs panégyriques et de sujets de
circonstance. 3 vol., 71 x 41.................................net 2 25

PRÉPARATION AU GRAND JOUR

Ou instructions simples et pratiques pur la première com-
munion, formant la matière de trois retraites. 1 volume
71 x41.................. ............................................ net 0 80

INSTRUCTIONS SOMMAIRES SUR LA DOOTRINE
CHRÉTIENNE

4vec un grand nombre de traits et d'exemples choisis, à l'appui de
chaque vérité. 1 vol. 71 x 4...........-............ ..... net 1 70

UN MODÈLE POUR CHAQUE JOUR DE L'ANNÉE

Ou nouvelle VIE DES SAINTS dédiée aux familles, aux com-
munautés et aux paroisses, augmentée d'une notice sur
toutes les fetes fixes et mobiles de N. S. J. C., de la très
sainte Vierge et des Saints, avec des réflexions et des plans
de méditations. 4 vol. 71 x 41..............................%et 3 38



gend«yhe dq tlcç4# d« la fi *mjEulg
CLIN TON H. MENEELY, Gerant General

Troy, N. Y. et New York City.
F'ABRIQUE DES

CLOCHES D'EQLISES
DE, PIRMIEE CLASSEi

Valises, Sacs de Voyage,
LZTC., ETC., ETC.

Une attention spéciale est donnée au Clergé et aux Communautés
Religieuses,

1617 Rue N5otre-Dame - Montréal
MAISON FONDEE EN I13

OWEN MeGARVEY & FILS
Spécialité de couchettes et litterle pour collèges et couvents et d'ameublemeflo

pour familles.

'Maniufacturiers et Marchands de MEUBLES D)E TOUTES SORTES
1849, 1851 et 1853 EUE NOTRE-DAME - MOINTREAL

A. DEMERS ÉTABLI EN 1863. G. ]BRUNET

DRAPEAU, SAVIGNAC & CIE
140 rue St-Laurent, Montreal

Ferblantiers, Plombiers et Couvreurs
Poseurs d'Appareils de Chauffage et Electricieus

Assortiment très varié et complet d' Ustensils de Cuisifld,
c Coutellerie, Lampjes, Gazelierç, Brackets, Globes, etc.

SPEOCIA.LITE pour la pose et les rélparations11 del, FournaiseS11,
il l'eau chaude, à. vapeur, haute et basse prsioe desFor
naimes & l'air chaud, à des prix très modères.

TÉLÉPHONE BELL 589 TÉLÉPHONE MARCHANDS 3

vain PLOM BI ER, FERBLANTIER
* **~ UU~i iAI1 Poseur d'Appartils à Bau Cht'

losi 88 1 E de, Couvertures, Rtc,
jq, Io, rue Bt,.NBrzuerite, MKoutréal



Fondée en~ 1894. Téléphonie Bell 6379 *a
CURE -- D'-E AU ISI K ElP P

E37 X-.eXXoI~r (CARRE VIGEWI MONTRIEAL

Etablissement hydrothérapique pour la guérison des maladies les plus
-rebelles et les plus désespéreeýs. Administré par le propriétaire soussigné qui
a fait en Bavière chez Mgr Kneipp les études les plus complètes mentionnees
dans les registres des médecins. Une attention spéciale donnée aux membres
du clergé. - Tout égard et toute délicatosse envers les D)ames; une dou-
ebheuse diplômée leur donne le traitement sous instructions dii méde~cin. Toi-
les, tricots, sandales, pain, remèdes, etc. de dénomination Kneipp mis à la
disposition (les patients. Pelouses, eau courante, douches, bains spéciaux dlu
Système, compresses, maillots, etc. Penzion sanitaire Kneipp, chambres don-
nant sur le magnifique jardin Viger qui par son étendue, ses grands arbres,

'Ses Pelouses et ses fieurs multicolores et embaumées, présente avec un air pur
et fortement oxygéné,un panorama dont l'oeil ne saurait se rassasier. Ces cham-
bres, grandes, bien aerées, bie~n éclairées, bien entretenues et ipso facle très
hygiéniques ;et où les patients sont examinés par le médecin avant et après
chaque application. Salles d'exercice, dle lectures, de musique. Les Messieurs
et les Dames traitées à des heures différentes -cabines de traitement absolu-
m11ent isolées les unes dles autres. Seul éta blissem8nt de ce genre au Canada
qui soit permanemment et uniquement sous le contrôle d'un médecin indépen-
dant.

Maintes guérisons déjà opérées dans toutes les maladlipc possibles sans queý
les malades aient éte dérangés dans leurs occupations. Consultations et trai-
tements à toutes heures.

Dr Jos Edm. BERGERON, M. n. C. I. V. S. U. K. B.

ETABLIE EN 1874

C. A. LAMIONTAGNE & CIE
JL4ARe(JJANDS "IAILER

No 1536 Rue Ste-Caotherine, Voisin de la Banque d'EpIarqne

MONTREAL
Nous accordons au Clergé et aux COMMunautés religieuses

"ne attention toute spéciale.
SPÉOIALITÉ . TWEEDS FRANCAIS, ANG~LAIS, ECOSSAIS et CANADIENS.

Granit et Marbre de différentes Couleurs
ý36 RUE WINDSOR - - MONTREAL

A. R. CINTRÂAT
Te/ep,,ohone No 2973. Mlarbrier Sciptemr

eGniuments, Pierres Tumtia1rs Autels et Devants (le Cheini nées, Carrelage
en Mrbre et, Mdosalque, etc.

4&' Réfêrence :Archevîèché de Montrê.al.



LIBRAIRIE C. O. BEAUCHEMIN & FILS
256> et 24~8 Itite Saiiît-Paitl, JMoitré.il.

.~Y-' N owu o o,, pit arquérir, en bon ilai, le s ouvrages suivants auýjouird'hui

oeuvres com-Plètes de Boessuet précédées de soit histoire par le cardinial de
Jttissei et (Io diveï s éloges. Edition collationnée sor les textes les plus
(:011<"t, par ii <s oc.iété, d'eccýlé'siastiquies. P>aris. ] 868i. IL) volumes
1W1 x 7,i relilire neuve dlei cliagrini............ .................. 2. 0

Le B9n sens d9 la lai ox posé oit réponse aux objections philosophiqunes
et scientifiques du jour, par le R. P. Causette. 2 vol. 9 x 5.. ...... 2 - 20

L'Aumoiiîar et le colonel ou puissance de la vérité, par lo P. Barieux.
Ounvrage approJuvé par plusieurs évêques. 2 forts volumes

7. ý....................... .... . .................................. 1 00

La Salette, L2uid3s, Pontmain, voyage d'uin croyant, par le comte
Lafoîî. i vol. 7,1 x 4ý ........................................ ...... O0 75

L'Apotre deï chaumnières. (Cours complet d' istructions famxilières sur
touteus les vérît -s (le la religion, par une sociétt ,'ec listqes
Comm1iland(emlenits, 2 vîîl.-Synibole, 2 vo.Dîîia.,Svol. -
lFêtes îîlo~ls o.S 1 îiedu grand jour, 1 vol.- Premnière
('0111 uiion, 1. vol-Année jubilaire, 1 vol.-Mois (le Marie,
1 vol. Etu tout 15 vol. i3j x 4 ................................ .......... 7 20

Reuvres oratoires complètes de Fénelon et du P. de la Rue. 1 vol, il x 7
de, lat collectioli Migie .............................................. i1 25

Rhétorique ecclésiastique ou traité de l'éloqluence des prédicateurs,
par l- 1'. Louis (le Girenade. 2 vol. 8J x 5ý ....................... o 60,

Etudes sur l'éloquence sacrée, contenant les chefs-d'eu vrei d'éloquence
des P'ères l atins, avec des analyses et des observations criti-
ques et littéraires, par M. A. PujoL. 1 vol, 8J x 5 ................. o 26»

Auriledina unlversalis scientiarum divinaruin atque humaîîarum ex
fontibus aureis SS. Patrum, Conciliorui, Doctorutm, necelnonPa
ganoruni fore dincentorum,taxn in theologia, quant iii plilosophia,
p!ur sexitoutias plusquain octoginta mnillia, ordine alpîtabetico
digedar11um, a V. P. Roberto. 4 vol, il x 7J......................4 00

S. Themae Aquinatis Summa theoegica dilîgenter emendata Nicolai,Sylvii, Billuart et C. J. Drioux netis ornata. 8 vol. 9 x 5J. Bar-le-
Duc. 1869 ................................................... ......

Nouveau Testament, traduction française livec nlotes, par l'abbé,J. B.
(ilaire, approuvée par le Saint-Siège. Beau volume 9 x 6 carac-
tères très lisibles .................................................... 1
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I. Officesa cxlràcrdînalre,. -IL Y-e scapulaire de N.4D. du Mont-Camel et leu .aunts du"&Olà. -111., Pèlerinage an~nuel S .-D. de I4xàrdms -IV. Le soldat runae et la Grande-Chatres.-V. La devotion au scapulaire. -VI. Une larme deasaint Vincent dePauLý-
TII. ]Pèl4eriaeuiSainte-Anne de lkaupr-VITeIL Cbronlque.-IL Nouvelles uigisu-

OFFICIS IXT¶ODNIE
Cathédrale - Mardi, le 16. -A 7.30 heures P. Mi., priè'res de la zeuvas-

w preparatoire à la léie de saint Jacql',es le Majeur.
*ercredi, le 17.- A 8 heures, service pour Mgr Lagrange, évê.pe de

(2uartres, chanoine honoraire de la cathédrale de Mo ntréal.
Conut dllShJelagL. -Mardi, le 16. - Triduum d'actions de grices

à l'occasion des noceb d'or de 1'Institut des Saints Noms de Jésus et de

Soeur de Sat-ri. ecei le 17. -Profession religieuse.
rw"e pa.zal. - Dimanche, le 14.-A Saint-Benoît.
ltulahe.-Dimanche, le 14. -Solennité des Titulaires de Saint-Benri

à Montréal et à Mascouche, de ceux de Saint-T incent de Paul à Montréal
ft Laval, de celui de Saint-Alexis, et de celui de Sainte-Marguerite au Lac
XLson.

N. B. -Les paroisses de Saint-Jacques à Montréal et à l'Achigau célé-
Irent la solennité de sainte Aune le 21.

La SCAPULaAIRE DE N.14D. DU MONT-ARMHIL
et lets aseaut@ du diémon.

iFt'rE.: LE 19 JUILLET).M E démon, écrit un missionnaire de Madagascar, sentant
qu'il -erd -du terrain et que les morts lui échappent,
tache de se venger de mille manières. La plus ordi-

aire et la plus perfide consiste à suggérer de se débarrasser du
scapulaire de Notre-Dame--. J'en citerai deux exemples, l'un
consolant, l'autre terrible.

Marie, mère du chef de mes catéchistes, nommé Jean, était
sur son lit de mort. Tout à c3up, elle porte la main à son épau-
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le, et, désignant son scapulaire du Carmel, crie avec efforts:
- Enlevez 1 enlevez! cela me brûle, c'est cela *qui me rend

malade et me tue !
- Non, mère, lui dit son fils Jean, c'est le diable qui te trom-

pe ; afin de le chasser, nous allons réciter le chapelet pour toi.
L'assistance tombe à genoux, l'on récite le chapelet. La prière

terminée, la malade persiste à vouloir enlever le scapulaire,
qui, dit-elle, la brûle %ouloureusenent. On se met à réciter de
nouveau le chapelet, puis on recommence encore. Ce ne fut
qu'à la huitième fois que le démon fut vaincu. Tout à coup, les
cris, les souffranc les efforts de la malade cessent;. elle tom-
be dans une sorte d'extase et s'écrie :

-Voici la Vierge qui vient me chercher, et qui me recon-
naît pour sa fille, à la vue du scapulaire. Oh 1 merci, mes chers
enfants, de m'avoii forcée à le garder !

Et l'enfant de Notre-Dame du Mont-Carmel expira.
Hélas ! Paul, un de mes enfants chrétiens, n'a pas rencontré

dans sa famille une àme aussi charitable. Le pauvre enfant
étant devenu grandement malade, je ne manquai pas de le
visiter tous les jours, et de lui administrer les derniers sacre-
ments, qu'il reçut avec beaucoup de piété, répondant lui-même
à toutes les prières de la liturgie. Obligé de le quitter pour
courir à d'autres malades, je recommandai à ses parents de ne
pas lui enlever le scapulaire et le crucifix qui pandait à son
cou. Les.dernières luttes aprochaient. Soudain, Paul, jusque-
là épuisé et immobile, fait un effort suprême, et d'une main
fébrile cherche à saisir et à arracher le crucifix et le scapulaire.
Mais sa main mourante s'arrête à la hauteur des yeux. Sa lan-
gue s'agite pour demander qu'on ôte ces objets bénits. Sa mère,
païenne, s'empresse d'enlever la croix et le scapulaire, et Paul
expire aussitôt.

Le bruit de cette mort, dans de telles circonstances, s'est
répandu dans tout le pays et a rempli mes chrétiens de frayeur.
Aujourd'hui encore, dans une -runion, l'un d'eux, parlant au
nom de tous, me disait:

c Père, dès que nous serons malades, je t'en prie, donne nous
des scapulaires solides, et surtout ne nous laisse pas mourir
entra les mains de parents p iens. Mais :ésigne des chrétiens
fervents qui fassent la garde et se succèdent auprès des mou-
rants pour les aider à ne pas succomber à- la tentation. »
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1?3ERNA«3E èainNE
A Notre-Dane de Lourdes

R. Thiers se trompait, fait observer la Semaine Religieuse
de Bayeux, quand il disait à la Chambre : que les
pèlerinages ne sont plus de notre temps.

En effet, l'univers chrétien donne chaque année un solennel
démenti à cette parole tombée pourtant d'un grandhomme selon
le monde. Les masses emportées par un courant de grice irré-
sistible vont porter l'hommage de leur foi et de leur amour
dans les nombreux sanctuaires sur remplacement desquels a
germé la fleur du miracle on de la sainteté.

Nul n'a pu contempler sans une émotion profonde les foules
accourues du monde entier vers le gracieux paysage où lIm-
maculée daigna révéler les secrets de son cœur à la petite Ber-
nadette, pour demander à la Vierge le sourire qui doune la
force à làme hésitante, et la iigueur au corps épuisé par la
maladie.-

Depuis quelques années, le Canada aussi est représenté par un
groupe imposant près de la Grotte miraculeuse de Massabielle ;
espérons que l'année 1895 n'aura rien à envier, sous ce rap-
port, à ses devancières.

Nous publions ici quelques renseignements pour Pinforma-
ion de ceux qui auraient l'intention de prendre part à ce voyage

à la fois si pieux et si intéressant.
Le départ du deuxième pilerinage annuel canadien aura lieu de

Montréal, samedi, le 20 juillet prochain, par le vapeur Labrador,
da la ligne Dominion. Les pèlerins devront s'embarquer la
veille, après huit heures du soir et avant minuit. On pourra,
aussi, s'embarquer à Québec, le 20 au soir, ou à Rimouski, le
2!, si la mer le permet.

Sauf changements ultérieurs, les dates suivantes seront très
probablement celles des départs et arrivées et des divers séjours
dauE le cours de l'itinéraire :

Arrivée à Liverpool et à Londres, lundi, le 29 juillet,
Séjour de trois jours à Londres, 30 et 31 juillet et 1er août.
Départ de Londres et arrivée à Paris, (via New Haven et

Dieppa,) vendredi, le 2 août,
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Séjour de cinq jours à Paris, du 3 au 7 août,
Départ de Paris, jeudi, le 8 aoùti,-arrivée à Lourdes, ý,via

Tours, Orléans, Blois, Poitiers, Angoulême et Bordeaux), yen.
dredi matin, le 9 août,

Séjour de dix jours à Lourdes, du 9 au 18 aoûit,
Départ de Lourdes et retour à Paris, lundi, le 19 août.
Second séjour à Paris, de 18 jours, du 20 août au 6 sep-

tembre.
Départ de Paris et retour à Londres, samedi, le 7 ssCptEmbre
Second séjour à Londres, de trois jours, du 8 au 10 septembre,
De Londres à Liverpool, mercredi, le Il septembre,
Départ de Liverpool, par le vapeur Labrador, de la ligne Do.

minion, jeudi, le 12 septembre.
Arrivée à Montiéal, samedi, le 21 septembre.
La durée du pèlerinage sera, ainsi, de deux mois, à peu près.

Le pèlerinage terminé à Lourdes, ceux qui le désireraient au-
raient le privilège de prolonger, d'un mois à peu près leur séjour
à Paris,..,-comme aussi d'abréger, s'ils le désiraient leur séjour
en Europe,--pourvu que le retour s'affectuât par un vapeur de
la ligne Dominion.

Le voyage sur l'Oc~éan se fera en première classer-de Liver-
pool à Londres, en troisième classe, (sièges capitonnés),-et de
Londres à Lourdes et retour, en deuxième classe. Moyennant
un léger supplément ($1.15 environ) la traversée sur la Manche
pourra se faire en première classe. Le coût du trajet enfier-
aller et retour-dans ces conditions, est fixé à $150.

LE SOLDÂT ]RUSSE
de la Grande-Chartreuse

~ El~-~la fin Je lFêté 1l$î7, il y eut un instant où le fci-mida-
bic duel engagé entre les 1-.'uçses et les Turcsq sembia tour.
ner à l'avantage de ces derniers. Sur le Danube, O.ýmau-

Pacli- immobilisait le grand dite Nicolas devant Plevna : ait (';éu-
rase, les troupes du Sultan, arrêtaient celles dit tzar dans k- laby-
rintlie. des inonts d'Arménie.

<omnti <es fâicheusovs nouvülles nrrivaient à S.tinît-Pétieîsbuuxg,. *
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dus m'absenter de Russie pendant quelques semaines pour aller faire
une saison à Aix-les-Bains ; je retrouvai, en Savoie, des amis qui
me proposèrent l'excursion obligatoire à la Grande-Chartreuse. On
n'attend pas que je refasse ici la description du célèbre monastère ;
sur ce théâtre suffisamment connu, je puis placer sans préambule la
tragédie de pensée que le hasard m'y fit rencontrer.

Nous venions de franchir la parte du cloître, et, suivant l'uiage,
nous avions fait passer nos cartes au custode chargé d'accueillir les
visiteurs. Chaque semaine, le Père supérieur désigne un des char-
treux pour cet office. Tandis qu'on cherchait le custode, je m'instal-
lai dans la cellule où je devais recevoir l'hospitalité jusqu'au lende-
main. J'y étais à peine depuis quelques minutes, quand la porte
s'ouvrit.

Le moine qui me salua était de haute taille, les traits de son visage
énergique et froid marquaient une singulière distinction. A l'aisance
courtoise de son abord, à l'accent des premiers mots qu'il prononça,onne pouvait pas se tromper sur la condition relevée de cet homme :
il avait dû naître et vivre tout en haut du monde qu'il avait quitté.
A cette première impression, s'en ajouta vite une autre, qui me
causa quelque surprise : au lieu de l'indifférence du mort, du calme
définitif que l'on voit d'ordinaire dans les yeux, le regard de ce reli-
gieux inconnu trahissait une attente inquiète, une émotion commu-
nicative.

a - Je vais contrqvenir à toutesi nos habitudes, me dit-il ; je dois
vous faire connaitre le nom que je porte dans le siècle ; ce nom
vous expliquera peut-être les sentiments éveillés en moi par cette
carte où je lis que vous résidez à Saint-Pétersbourg. Je suis le Père
de Nicolay. D

Le moine n'avait pas besoin d'en dire davantage. Son histoire,
souvent racontée devant moi, m'était bien connue. Le général de
Nicolay avait été un des plus brillants officiers du Caucase, à l'épo.
que des combats légendaires, alurs que Schamyl disputait encore -eux
envahisseurs les hautes vallées du Daghestan. C'était un frère d'ar-
mes de Loris-Melikoff, de Mirsky, de Lazaref, de tous ces chefs qui
dirigeaient les armées d'opération en Asie, pendant la campagne de18S77. Il avait commandé le régiment de Rabarda.

En Russie, ce simple rappel de service dispense de tout commen-
taire : le régiment de Ribarda était l'équivalent de notre. premier dezouaves. Dans ce Caucase, qu'on a justement appelé l'Algérie rus'se,
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vis-à-vis de Schamyl comme vis-à-vis d'Abd-el-Kader, un corps d'é-
lite personnifia pour l'imagination populaire, l'hér.sme, les gloires,
la poésie pittoresque de ces guerres orientales.

A peine au début d'une carrière que tout présageait éclatan'e, le
général de Nicolay avait résigné un beau jour son commandemeat
a la suite d'un drame de cœur, disait-on ; il avait embrassé le catho-
licisme pours'ensevelir à la Chartreuse. En 1877, dix années s'étaient
écoulées depuis sa prise d'habit. Malgré l'oubli qui se fait si vite
après de pareilles disparitjons, j'avais entendu les vieux militaires
parler de leur cama-ade avec regret ; dans les derniers temps sur-
tout, nu milieu des discussions passionnées que soulevaient les évè-
nements de guerre au Caucase, on avait dit plus d'une fois: a Ah!
si Wicolay était encore là 1 »

c - Je croyais, repris le chartreux, que tous les souvenirs du
monde et de ma vie passée étaient Fen morts en moi. Je vois au-
jourd'hui que j'avais trop présumé de mon renoncemen'. Depuis
quelque temps, par une faveur spéciale, notre supérieur a bien voulu
me communiquer des fragments de journaux qui avaient trait aux
opérations des armées russes. J'en ai appris assez pour sentir s'éveil-
ler en moi des pensées que vous devinez, - trop peu pour savoir au
juste ce que font mes anciens compagnons d'armes, ce que je dois
craindre ou espérer pour eux. Vous pourrez, sans doute, me donner
des informations plus exactes et plus complètes. Si la Providence a
permis que vous arriviez ici, au moment où je suis relevé du vSu du
silence pour recevoir les étrangers nos hôtes, c'est qu'elle ne voulait
pas me refuser cette consolation. Monsieur, vous excuserez mon a
deur à vous quistionner. »

Je racontai au chartreux, dans les plus grands détails, tout ce que
je savais du théâtre de la guerre, tout ce que l'on disait à $aint-Pé-
tershourg des bonnes ei, des mauvaises chances de la campagne ; je
lui nommai les officiers qui s'étaient distingués dans les premières
affiiresa et qui avaient trouvé la mort à l'ennemi. En parlant, j'ea-
minais à la dérobée mon auditeur. Je n'ai jamais vu un homme
écouter ainsi, avec toute son âme. Dans cette âme, entrée déjà aux
solitudes éternelles, un sentiment venait de pousser : il n'était pas
circonscrit et am'rti par mille autres préoccupations parasites, comme
le sont nos sentiments, à nous autres mondains, qui avons daUs le
cœur une forêt inextricable : c'était l'arbre unique du désert, qui
retire à lui toute la vie d'alentour, latente dans les profondeurs d'%

sol vide.
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A mesure que j'avançais dans mes récits, j'assistais à une véritable
transfiguration ; le vieil homme renaissait tout entier, il semblait
que la robe du moine tombait graduellement, laissant reparaître
1' niforme du commandant de Xabarda. Le père de Nicolay m'in-
terrompait fréquemment ; c'était alors un soldat qui parlait, avec
d'involontaires vivacités de langage, re-montées d'autrefois, et qu'
n'avaient certes rien de monacal.

« -Un tel a fait cela ? Ah ! je le reconnais bien là, c'était un rude
officier, il promettait beaucoup. -X... s'est laissé surprendre ? Ça
ne m'étonne pas, il n'entend rien au métier. Comment n'a-t-on pas
donné ce corps à L..., qui vaut cent fois mieux.? -Ils se sont en-
gagés dans cette direction ? Mais ils n'ont donc pas regardéla carte Y
Ces ânes qui ne connaissent pas le Caucase ? C'est là qu'ii fallait
attendre le Turc. -Blessé, Y..., et déjà'4 général ? Il a de la chance !
Mais, qu'attend-il pour passer sur le ventre de l'ennemi ? Azec des
soldats pareils, mes vieux soldats... n

Les souvenirs de jadis se pressaient sur ses lèvres, il expliquait
les opérations actuelles avec son ancienne expérience des lieux et
des hommes. Quand je prononçais le nom d'un camarade tué, et
surtout quand je racontais un échec, le religieux frémissait, frappé
en plein cœur.

Notre entretien se prolongea jusqu'à la nuit, t.ndis qu'il me fai-
sait visiter le monastère. Quand l'heure rappela chacun dans sa cel-
lule, ce fut un effort visible pour le custode d'obéir aux prescriptions
de la règle. Un peu après minuit, on vint me chercher pour assister
à l'office des matines. Spectacle inoubliable, ces moines en robes
blanches, entrant à la file dans l'église noyée de ténèbres, leur petite
lanterne sourde à la main ; ils se dirigent vers les stalles du chour,
et, quand chacun s'est prosterné à la place accoàtumée, les volets des
lanternes se rebattent ; les ombres immobiles ne trahissent plus leur
présence que par leurs voix, psalmodiant des chants lugubres ; on
dirait des morts qui célèbrent leur propre absoute. J'avais reconnu
le Père de Nicolay, quand il entra au milieu de ses frères ; etje crois
bien que, cette nuit-là, tout en murmurant les psaumes, sa pensée
s'envola plus d'une fois du sanctuaire alpestre dans les camps duCaucase.

Le lendemain, je devais repartir à la première heure. Le custode
m'éveilla ; il me conduisit à la porte du couvent. Là, il me témoigna
le désir de m'accompagner sur la route, quelques pas seulement, di-
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sait-il. En réalité, il marcha à mes côtés jusqu'à Saint-Laurent-du-
Pont: où l'on prend la voiture publique. Comme le moment de nuu:
séparer approchait, ses questions redoublaient, il semblait craindr.
d'oublier quelque chose.

Je doute que jamais à l'heure des adieux avec le parent ou l'ami le
plus cher, un homme ait montré autant d'émotion que le chartreux,
lorsqu'il prit congé du visiteur inconnu la veille ; j'étais le lien qui
avait rattaché ce reclus à tout son passé, à toute sa vie revécue en un
instint. Il me serra une dernière fois la main ; sa voix tremblait,.ses
yeux se mouillèrent. - « Portez-leur mes voux là-bas. Ils finiront
par vaincre ; ils ne peuvent pas ne pas vaincre, avec de pareils sol-
dats..., mes vieux soldats... »

Il s'éloigna sans tourner la tête. Je le regardai remonter la côte le
long du torrent du Ghiers, jusqu'au coude de la route où sa robe
blanche disparut dans lDmbre de la forêt de sapins. A cette minute,
le moine dut refaire une seconde fois le voeu de renoncemeùt, et sans
doute, cette nouvelle immolation fut aussi cruelle, aussi méritoire
que celle qu'il avait accomplie dix ans auparavant.

XXX.

La dévotion au seapulaire et les Papes

'INNOCENT VI, élu en 1241, à qui la Très Sainte Vierge
adressa Simon Stock, à Sa Sainteté Léon XIII, aujour-

d'hui régnant, il y a eu 67 Papes qui ont donné des Bulles, Brefs
ou Décrets en faveur de l'Ordre ou de la Confrérie de Notre-
Dame du Mont-Carmel. Sa Saintetà Léon X11 a fait, en ces
derniers temps, le 27 avril 1887, une déclaration en faveur de
la prééminence du scapulaire du Carmel.

Vingt et une Bulles papales ont revétu du sceau de leur au-
torité la dévotion du scapulaire et ses prérogatives célestes.
Jésus-Christ ayant promis de veiller jusqu'à la fin des siècles
sur son Eglise, et de la préserver toujours du venin de l'erreur,
n'aurait pas pu le permettre sans faillir à cet engagement, si le
Saint-Siège s'était trompé.

On connait un grand nombre de Papes qui ont porté le sca-
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pulaire. Lorsqu'un de ces Papes (Léon Il) lut élu, comme on ledépouillait de ses habits de cardinal pour le revêtir des insignesde la Papauté, il dit au prélat qui se disposait à lui ôter le sca-pulaire qu'il portait : « Laissez-moi Marie, afin que Marie ne medélaisse pas. » Desine Mariam, ne me desingt Maria.

De saint Vineent de Paul

tFÉTE -: -,E 19 JUILLET).

N jour, saint Paul apprend qu'une fête splendide se prépare
la à la cour d'Anne d'Autriche, pieuse mère de Louis XIV,à laquelle il avait souvent donné de! conseils ; à ce titre, ilavait ses entrées à la cour, à toute heure. Il est doublement
préoccupé, de la Reine qui dépense tant d'argent pour plaireaux vaniteux ce soir-là, et de ses enfants trouvés qui v-nt mou-rir de faim si l'on cesse d'être généreux. Il n'hésite pas, il arrivejusqu'aux salons avec son pauvre habit, sa barbe inculte et sescheveux blancs ; les courtisans perfu'nés se mettent à sourire.<Reine, dit-il, vous allez à une fête. Il me tarde aussi de pro-curer une féte aux pauvres oiselets mourant de faim dans leursnids et qui sont les enfants trouvés. Mes mains sont vides, maisb4aie soit leur misère, pour vous, car vous n'avez jamais refuséde les secourir. »

Anne d'Autriche avait l'Ame grande et sensible ; elle seregarde et rougit de son luxe comme d'autres de leur dénue-ment, et, détachant les pierreries de son front, les bracelets deses poignets, elle jette le tout dans la main du pauvre prêtre.c Que faites-vous madame ? Vous vous privez de ces magnifi-ques perles, en un pareil soir 1dit une dame. Votre coiffureest tout en désordre : comment réparer tout cela ? » Et, sanss'émouvoir, la reine cueille aux nombreux bouquets une gra-cieuse rose, et, la passant dans ses cheveux : « Cette roseest-elle laide ? Cela ne vaut-il pas des bijoux taillés par les.mains des hommes ? â Et puis, voyant briller une larme dansles yeux du Saint, chrgé comme un roi, elle ajoute : « Quellesperles, du reste, aurait l'éclat d'une seule larme tombée des,yeux de M. Vincent I x
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Par les bateaux

Via le Saiint-Laureni.

1
Sa.medi, le 20 juillet - Pêlerinage d'hommes, au profit de

'la Saint-Vincent de Paul de la paroisse du Sacré-Coeur.
Départ. -A 5 heures P. ML, du quai Jacques-Cartier, à Mont-

-TéaL.
Retour.- Lundi, le 2.0 jullet.
Prix du bill. -Aller et retour, 8 110.
Escales. - lie Trois-Rivières fera escale-en allant et en reve-

inant- à Saint-Sulpice et à Québec.
Direceur.- M. l'abbé J. E. Lafortune.

ES fates jubilaires de l'inStitut de Saints Noms3
de Jésus et de Marie, Hochelaga. -Nous donnons

ici le programme de ces fêtes :
Zardï, le 16 juile-A 9 heures A. M.. messe pontifizale par

Monseigneur l'archevêque de Montréal ;-à 3 heures P. M.1
bénédiction du Très Saint Sacrement.

Jeudi, le 1Sjuffle& -A 9 heures A. M., messe pontifiale eur
toutes les élèves de Pinstitut, par Monseigneur i'évêque de
Gylhère ; - à 2.30 heures P. M., séance.

Samed> le 9.0 juillet-A 9 heures A. M., service pour les
religieuses et les élèves décédées, par Md. le supérieur de l'Ins-
4aut.

Congrès agricole de Saint-Jérome. -Jeudi de la se-
maine dernière, la ville de Saint-Jérâme acclamait la Religion
et 'Elat, venant, dans la personne de leurs repréêentants les
plus autorihês, prècher fraternellement, côte à cfie, la grande
,croisade qui a pour but de pousser la jeunesse vers les écoles
,où s'enseigne ]!art de l'aire produire à la terre tout ce qu'elle
peut donner et le mieuxr qu'elle peut donner.
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Le congrès de jeudi, commencé par une messe solennelle à
laquelle assistait une foule immense accourue de partout, a été
un magnifique succès.

Entre autres personnages distingués qui y ont pris part, on
remarquait Sa Grandeur Mgr Fabre, archevêque de Montréal,
Son Honneur le lieutenant-gouverneur Chapleau, les honora-
bles Louis Beaubien et G. A. Nantel.......

La Revue Canadienne parait avoir entrepris de faire
l'historique de nos principaux établissements d'éducation. Rien
n'est plus conforme à Pesprit et aux traditions de cette pu-
blication que de jeter ainsi les jalons de notre histoire natio-
nale, en rappelant, par la plume et la gravure, les débuts des
institutions chargées de former nos jeunes générations et de
préparer l'avEnir du pays.

Dans le numéro de juillet qui nous arrive, nous remarquons
une très intéressante notice historique, illustrée de dix jolies
gravures, sur la congrégation de Sainte-Croix en Canada.

D'autres gravures très fines et tout à fait artistiques ornent
ce numéro, entre autres la reproduction du célèbre tableau de
Raphaël Sanzio, la Sainle:Cécile, sujet d'une remarquable étude
due à la plume élégante de Eug. Aubert.

M. Alphonse Gagnon y termine un excellent travail sur le
Spiritisme, et Pamphile LeMay y publie une nouvelle très em-
poignante : Petitc scbe d'un grand drame.

On remarque encore dans cette livraison bien remplie, une
touchante poésie inédite d'Antonin France, et une délicieuse
bluette de Reine Bernard, : La dance de mai à Domrèmy.

Le monastère des Carmélites. - Dimanche dernier, le
7 juillet, avait lieu la bénédiction de la pierre angulaire du
nouveau monastère des carmélites, au Mile-End. La cérémonie
à laquelle étaient venus plusieurs membres du clergé séculier
ainsi que les représentants des différentes communautés de la
ville, fut présidés par Sa Grandeur Monseigneur l'archevêque
de Montréal. Le Rév. Père Hamon, de la compagnie de Jésus,
cbargé de préche; le sermon de circonstance, a retracé, dans
une éloquente allocution, la mission de ces filles de sainte
Thérèse, vouées par état à la prière et aux plus austères prati-
ques de la pénitence chrétienne.

Les carmélites sont des victimes volontaires, a dit en subs-
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tance le Révérend Père, elles se font les holocaustes, les com-
pensatrices, les intermédiaires entre le ciel et la terre. Senti-
nelles vigilantes, elles ne cessent de supplier le Seigneur pour
tous afin d'appaiser la colère divine et de détourner les chati-
ments qui nous menacent. Aux blasphèmes et aux imprécations
qui montent de la grande cité, ces religieuses répondent par
des supplications continuelles, par des jeûnes rigoureux, par
des veilles et des mortifications prolongées, afin de suspendre
le bras vengeur de la Justice Eternalle.

C'est bien là le rôle des ordres contemplatifs !
Tachons de le comprendre ; et dans l'occasion, montrons-

nous recoanaissants et généreux.
Mgr Lagrange. - Nous avons aujourd'hui la douleur

d'annoncer la mort de Mgr Lagrange, évéque de Chartres, cha-
noine honoraire de la cathédrale de Montréal, ami de Mgr
Parchevêque, et, de tous les prélats de France, 1'un des plus
sympathiques aux Canadiens.

Mgr Lagrange a succombé le 23 juin A une douloureuse ma-
ladie qui le torturait depuis de longs mois. I était âgé de 68
ars.

Né à Dun-le-Roi, dans le Cher, le 15 mars 1827, il a été or-
donne prétre en 1855. Il était vicaire général d'Orléans, quand
mourut Mgr Dupauloup, qui Pavait appelé aux dignités ecclé-
siastiques. Malgré les instantes de Mgr Coullié, il résigna ses
fonctions, se retira chez son frère, pre.nier vicaire à Saint-
Nicolas du Chardonnais et accepta une stalle au chapitre mé-
tropolitain de Paris.

Mgr Lagrange a été Pun des rédacteurs les plus actifs de La
Difense, du Correspondant et de PAimi de la religion, et la plus
grande partie de sa vie a été consacrée à des polémiques et à
des recherches savantes qui ont longtemps et ardemment pas-
sionné l'opinion. Il a écrit la Vie de sainte Paule, celle de sainz
Paulin de Nol-, il a traduit les Leures de saint Jir6me, et composé
plusieurs ouvrages, entre autres : Jzsus rèril à l'enfance ci o-
lajeunesse, Notice sur Bridaine, les Actes des martyrs d'Orient, l2
Rason et la foi, la Vie chrétienne, le Gruide du chritien. Son ou-
vre principale est la Vie de Yjr Dupanloup, dont il a été len-
thousiaste panégyriste. Appelé en 1890 sur le siège épiscopal
de Chartres, il avait pris pour devise: Con3regabo in horrea cxi:
« Je moissonnerai pour la grange céleste. ;
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Evéque pieux et lettré, Mgr Lagrange ne laisse que des re-
grets dans le diocèse dont il a été le pasteur. Son frère, qu'il
avait appelé auprès de lui comme vicaire général, atteint lui
aussi d'une maladie implacable qui le retenait dans la chambre
voisine, n'a pas eu le bonheur de recueillir son dernier soupir.

D'après la volonté du défunt, son corps sera transporté à Or-
léans pour être enterré aux pieds de Mgr Dupanloup. Son cour
sera déposé au petit séminaire de Saint-Chéron, près de
Chartres.

Comme on a pu le remarquer dans lannonce des offices ex-
traordinaires, mercredi, le 17 juillet, il y aura un service dans
la cathédrale de Montréal pour le repos de lâme du regretté
prélat.

Pèlerinage à Sainte-Anne de Beaupra. - Samedi soir,
un bon nombre de congréganistes de Saint-Jacques et de Notre-
Dame, accompagnés d'un grand nombre de prêtres et de reli-
gieux, partaient en pèlerinage pour Sainte-Anne de Beaupré,
sous la direction de M. labbé Charrier, curé de Saint-Jacques.
Dès le départ ,e zélé directeur a su créer un grand enthousiasme
qui ne s'est pas ralenti un seul instant. MM. les abbés Fournel,
Maillet et Charrier ont su exciter par leur parole chaude et
éloquente la plus édifiante piété parmi les pèlerins ; ajoutons
que le chant, sous rhabile direction de M. l'abbé Chevrier, a %
puissamment contribué au succès de ce pèlerinage qui fera
époque parmi ceux qui ont eu Pavantage d'en faire partie.

M. le supérieur de Saint-Sulpice avait bien voulu mettre à la
disposition des pèlerins, une précieuse relique de la bonne
sainte Anne qui a été expc sée par M. le curé de Saint-Polycar-
pe ; elle a été Pobjet d'une vénération vraiment édifiante, du
départ au retour.

NOYOLIQUE aux Coptes. - Le Saint-Père vient
4'adresse' une lettre encyclique aux Cop!e. Ce docu-

ment rappelle les liens primordiaux existant entre PEglise de
Rome et celle d'Alexandrie que saint Pierre fonda par saint
MNlarc et que sanctifièrent lEs illustres évêques loués par Celestin
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ler comme les vaillants défenseurs du dogme catholique et les
grands solitaires d'Egypte.

Il rappelle encore qu'à la fin du concile de Florence, le pape
Eugène IV réadmit dans l'unité catholique les Coptes et les
Ethiopiens.

Les autres pontifes ont continué à témoigner leur sollicitude
aux Coptes. Actuellement, la Papauté a pourvu à leur «duca-
tion par les ouvres des jésuites et des missions africaines de
Lyon.

Après les conseils donnés aux Coptes catholiques, le Pape
s'adresse aux dissidents, les appelant ses frères et ses fils, leur
exprimant l'espoir de leur retour à 'unité et les félicitant de
leurs bonnes dispos.itions envers Lui et envers ses envoyés.

a Notre cour vous est ouvert, leur dit-il ; répondez par la
même charité. a

Le Saint-Père termine en leur assurant la confirmation des
privilèges de l'Eglise d'Alexandrie et en invoquant les saints
protecteurs de leur pays, notamment la Sainte Famille qui dut
chercher un abri en Egypte.

- Des renseignements adres '. Léon XIII donnent lieu
d'espérer un vaste mouvement de retour à l'unité catholique

parmi les Coptes dissidents d'Égypte et dans divers patriar-
chats.

Le Pape a envoyé des ressourceF spéciales pour fonder des
écoles afin de multiplier les ouvres d'apostolat, favorisant ce
mouvement.

Un Moi proprio papal instituera incessamment une comiris-
sion cardinahce permanente pour les Eglises d'Orient.

Une autre Encyclique. - L3 Saint-Père prépare une En-
cyclique historique aux Orientaux dans le but de démoatrer
qu'avant le schisme de Photius les Eglises Orientales ont tou-
jours reconnu la prima-ité de l'Eglise romaine.

Le centenaire de Lorette. - Sur la demande de Mgr
l'Evéque de Lorette, le Pape a prolongé le jubilé du certei;re
de Lorette qui devait cesser le jour de la Trinité. Les grâces et
faveurs accordées pir le bref pontifical Felix Luretana Dûm's
continueront jusqu'au 8 septembre, fête de la Nativité.

Une revision du Bréviaire Romain. - On dit qu'on est
en train d'étudier une revision du Bréviaire Romain, d'après
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les projets déjà préparés pendant le pontificat de Benoit XIV.
Le chapitre des Franciscains à A ssise. - Le Pape adésigné le cardinal Galeati, archevêque de Ferrare, comme

son représentant pour présider d'autorité pontificale, le Chapi-
tre des Franciscains au Couvent de la Portioncule, à Assise.
Outre l'élection du définitoire général, on soumettra aux Reli-
gieux le projet d'adopter les mêmes constitutions pour les diffà-
rentes branches de l'Ordre déjà soumises au même Général
tout en ayant des Procureurs généraux distincts. Ces branches
sont les Observantins, les Réformés, les Alcantaras et les Ré-
collets. Ces constitutions rendraient l'union plus étroite parmi
ces Religieux. L3 Pape a adressé, à ce sujet, un bref au Chapi-tre.

Statue de Notre-Dame du Sacré-Cœur. - Atin d'éviter
toute confusion et de mettre l'uniformité dans les reproductionsdes statues, médailles et images de Notre-Dame du Sacré-Coeur,
le Saint-Siège vient d'ordonner que, méme pour le culte privé
toutes ces reproductions soient conformes au nouveau modèledéjà prescrit depuis 1875 pour le culte public, lequel modèlereprésente l'Enfant sur le bras de sa Mère.

Le consistoire. - Plusieurs journaux, dit l'Univers, ontannoncé, d'apiès les correspondances de Rome, et nous l'avons
fait nous-mêmes, la prochaine tenue d'un consistoire où seraient
nommés plusieurs cardinaux. Nous apprenons de source cer-taine qu'il n'est question ces temps-ci ni de consistoire, nide créations cardinalices.

La statue d'un religieux français à Chicago. - Le P.Marquette est le premier qui ait pénetré dans le bassin du Mis-
sissipi. Chicago, reconnaissant, se propose d'élever un monu-
Ment au religieux français, et la législature actuelle va voter
un -rédit de $12,000 dans ce but.

Il ya eu deux cent vingt ans au commencement du mois der-
nier que le P. Marquette s'endormit sur cette terre des Illinoisqu'il a éclairée des lumières de la religion chrétienne au sacri-
flice de sa vie.

Il avait à peine dix-sept ans quand il entra dans la compa-gnie de Jésus et s'embarqua pour le Canada. Jamais il ne re-
tourna en France. Il accompagnait Jolliet dans sa téméraire
exploration de l'Ouest, et construisit la première habitation hu-
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maine qu'ait portée la terre que couvre aujourd'hui Chicago.
Il n'avait que trente-huit ans quand il mourut.

Angleterre. - La cathédrale de Westminster. - Le cardinal
Vaughan posera samedi la première pierre de la cathédrale
catholique de Westminster.

La générosité des catholiques anglais croit toujours dans les
mêmes proportions. C'est ainsi que l'archevêque de Londres,le cardinal Vaughan, vient de recevoir du duc de Norfolk
250,000 francs pour la cathédrale de Westminster.

Un autre donateur anonyme lui a adressé 300,000 francs
pour la contruction d'une chapelle dans la cathédrale.

Enfin, 27 catholiques ont versé 25,000 francs chacun.
Au total, le cardinal dispose dès aujourd'hui de 2 millions de

francs pour la nouvelle cathédrale et les souscriptions conti-
nuent à affluer.

Lucifériens. - On lit dans la Croix de Paris les lignes sui-
vantes que nous reproduisons à titre de renseignement :

« Nous avons dit que la famille Borghèse, en reprenant pos-
session de son palais, avait pénétré dans le sanctuaire directe-
ment consacré à Lucifer par Lemmi, avant qu'on eût pu le
faire disparaître.

« Quelques jours après, nous avons dit que l'ancienne cha-
pelle du palais, ayant été démurée, on découvrit, sur l'autel,
des immondices qui y tombaient d'une ouverture.

« Cette nouvelle sacrilège que nous avions donnée à mots un
peu couverts, n'a pas été comprise assez.

« La vérité donc est que la chapelle a été convertie en fosse
l'aisance et que Ifs ordures tombaient d'une pièce supérieure
sur l'autel du Christ.

« C'est la théologie luciférienne souvent éditée. »

AUX PRIERES

Sr Frédéric de Jésus, née Mary Geriken, des Srs des SS. NN.
de Jésus et de Marie, Montiéal.

ARBOUR & LAPERLE, Imprimeurs-Relieurs, 421, Rue st-Paul, Montrial



ORGUES - - -
- - - D'EGLJISE

VOCA LION
Nous donnons, ci-dessous, la spécification d'un nouveau mo-

dèle d'ORGUES VOCALION, à 2 claviers et pédalier, que nous.
avons commandé dernièrement.

GRAND ORGUbe
i Diapason 8 pieds.
2 Clarinette 8 "
3 Clarabella 8 "
4 Tuba 16 "
5 Tuba expression.

REOIT
6 Dnuble Dulciana 16 pieds
7 Viu d'Amour 8
8 Obo 8 "
9 Flute 4 "

10 Vox Humana.
PEDALES

Il Bourdon 16 pieds
12 Pédale Forte

ACOUPLEMENTS
13 Récit au Grand Orgue.
14 Grand Orgue aux Pédales.
15 Récit aux Pédales.

Cet instrument est maintenant en magasin et nous invitons
cordiýlement Messieurs les curés et les organistes à l'examiner.

Prix $750 Pavables en 2 ans.

L. E. N. PRATTE,
Facteur et Importateur de Pianos et d'Orgues,

1378 RUX I 1%TOTR33 -
Montréal.



APALSCIOMARCAND DI PERig En Gras et en Détail
Importateur de toutes espèces de Ferronneries pour construction d'Eglises,'Collèges, Couvents et Résidences. Outils pour menuisiers, Charpentiers,

1Meubliers, etc., une spécialité.
_____390 RUE ST-JACQIJES,.390.

(Eta bli en 1870)ImfportaIteurs de >Ylarelàandlses Franaçaises Anglaises et
Ainarieatues, Tapis et Ftourniitures <le Maison

Specialite : PREL ARTS, 4, 6 a 8 verges de large
MVus achet/ons n. Jahnjsçen I'ýib-iqiie et n ous détaillons

a te p i-t dzu gros
1883 A 1885, RUE NOIRE-DAME

,En face du block Balmoral. MONTREAL.
TELEPHONE DES MARCHANDS 32.

Pour la Premliere Communion
N'oubliez pas que nous sommes les seuls éditeurs d'une NOUVELLEIMAGE c'est uine oes plus belles qui n'a jaymais été vu.Veuillez nous demnander un échantillon et nous l'enverrons gratis aux per-

sonnes qui pourront en vendre.
WISINTAINER & DALGEGO

£ncadreurs et Importateurs de Chromos, Moulures et Globes
Spécialitée: Ouvrages en Cire. En Gros et en Detail.

82 Rue St-Lauren t et 1855 Rue Ste-Ca therine - Mon treal

Chapelier et Manchonnier
IMPORTATEUJR

'Toutes Marchandises du dernier Vaut et de Premiere Qua/it,..
Une attention spéciale est donnée aux commandes

du Clergé et des Communautés religieuses.
1794 - rue Ste-Cather-ine -17,94

N. SIMONEAU ELEuTuEx-
.Bureau : 1990 rue Yotre--Darne - PHA>TIQUE

Lonuem ex pérlece dans lit manotutre et le posa eda~rîseetiusrèparations et 01IlVI ageN 1 eufs det out genre. A PParei eBlec Iriquem tojusenWaie. tspéci a]ltè PO tr le posage (je 11 PO Ur la luymière electrique.ojuso
j- RélÉrencee Archevéelhé de Müntréal. T$LIEPHONe BeLL, 127,&



Pa, flesCoinp ose es d'Ecorce ci'Orime
Pour Enioueme2ul, h ritia/ion des Bronches, Aral

de &oé, r, RhumFes, Asthme, &t.

ces rstilles sont d'une utilité 91)éciale aux chanteurs. pré-

Leateurs, orateurs sujets à souffrir d'Enrouement.

PRIX DE, LA BOITE - 10 CENTrINS

DOUZAlNE, DE BOITES -- 75 CENTINS

En venlo partout. Dépôt gên6ral

Pharmaie CHEVAI, & 4ÀAUVI&EA-U

501 RUE, ST-JACQUES

,Près de la Gare dit Grand-7oZc.

Horloger
/-l BIJOUTIER, OPTICIEN

Et Graveiur Géijérll mm

42, BRUE ST- LIUREV T
Entre les rues Craig et Vitré ïOINTREIL

ARCHITECTES
- Zr

INGENIEURS CIVILS
97 R-UE ST-JACQUES

Banque du Peuple

, 'I ephone 696. MONTREAL. (ian.

F 1



- INDIseUNAnt -U~
UTILE VIOMME UN DICTIONNAIRE

O'est un~

Dictionnaire de santé,
Mine de richesses,
Puits de bonheur.

Ceux qui le possèdent sauveront toujours leur argent
et leur santé, et bien souvent leur vie.

Le Medecin de la Famille
Encyclopédie de Médecine et d'hygiène

publique et privée
Contenant la description de toutes les maladies connues, et lesmeilleures méthodes de les traiter et de les guérir, par le

Dr S. LAOHAPELLE ET AUTRES
Docteurs-médecins, professeurs, praticiens et spécialistes distingués.

Volume de 1300 pages grand in 8vo, illustré de nombreusesplanches en couleurs et de billes gravures, et bien relié.Cet ouvrage est unique en son genre, d'une valeur inappré-ciable, et indispensable au foyer domestique.
Il est recommandé par les meilleurs médecins comme sûrjudicieux et digne de conflance ; et par le clergé comme absolu-ment moral.
C'est le guide médical par excellence des familles.Recommandé spécialement au clergé, aux prêtres mission-naires, aux communautés religieuses et aux institutions ensei-gnantes.
Nous offrons à ceux-ci des conditions spéciales tant quel'édition durera.

V ENDU QUE PAR SOUSCRIPT10N,
Pour plus de détails, s'adresser pour les éditeurs, à

W. H. COLLINS
591 Ie Qxieeni, - Ottavvra.



Pharmacie -'Laviolette & Noelson
1605 RUJE NOTRE - DAME

COIN DE LA RUE ST-GABRIEL MONTREAL
Propriétaires des Poudres Anti - Rhumatismales du Dr

Nelaton.
[-resceiption pour le Rhume du Dr Nelson.

PITE du Dr CHEVALIER ù la Gomme dE,inelle et au Baume de Tolu.

Professeur à 1'Ecole des Arts de Monitréal
Mêtiallé &i l'Exposition de C'hicago, (1893)

DECQIRÂTION V'EDIFICES PUBLICS, RELIGIEUX ET CIVILE
ARCHITECTURE - PEIN l'URE

References :Au-delà de cinquante églises et chapelles décorées depuis
fr880, dans toutes les parties du Diomkiitionticuenre autres .- Les église de
N.-7). de Bonsecours, Ste-c unégonde et Si- Vincenit de Paul à Montréal;
celles de Ste-Marie de la Beauce, St-Jean, P. Q., iip eg, Ti1gnish, I.P.E.,
Si-Phi lippe d'Ar'genteuil, des Jésuites à Québet, SIibas E. U. La ca-
lhédrale de Peinbroke, le tableau de la cathédrale de Valleyfield, la chapelle
du couvent dnSault-au-Récollei.

TELEPHON£i BELL 6478 Plans, Devis, Estimes et Expertises.
Domicile et Ateliers: No 184 rue Berri, BNoutré»l,

M z-l mlc:l -.IM C E I~ 3I I a
Tous les mé dicaments et spécialités de la CURE D'EAU

CAtFE DE 4GIAN1>N DOUX
CHAPELURE pour POTAGE de SAN TE, etc. Demandez le Catalogue.

HEiRI LANCTOT, Pharmacien, 299ý, rue St-Laurent ,Montréal,

CHAULES A. BRIGGS
CH.APELIER et M-ANCHONNIEIR

MÂISOIfl P014DE UN 1862
Chapeaux die Feutre, dle Soie, Etc., Etc.

2097 BUE NOTnRR-D.A]UE.I

LUCIEN BENOIT
Sculpteur et Doreur

200 et 202, rue JACQUES-CARTIER, Montréal.
A fait la seiulpture, la dorure et les bancs de la Cathédrale de

Mfontré,,al, aussi l'ameublement de la sçacristie, les autels, la chaire
de la Cathédrale de Pembroke, ainsi que la s(ulptule des églises de
loliette, de Sie- 7ièérèse, de SI-Léonard de! Port Maurice et de celle
du Sacré-Coeur à Ottawa, etc, etc, etc.



G;I DASSbuRANCEîLA lOYALE ~ActifS0.O<OELÀ 10YALE WM TATLEY, agbat g6nirai.

Bureau Pýiuolpal, s . EURTUBIS, et A. t-CYI,

COIN de la PLACE D'ABM et de la Bue NOTREC-DÀILEý

3. B. PILON & FILS po N RES

* Glacières, Etnbauma&e,, el
voitures doubles, une sp&i il

~ 517 rue Notre-Dàmm
y- ~< Entre les rues Mt-Marttn et (140

-~ / Seigneure, Montréal

STel. Bell 8302. Toi. xarchanas 567

AVIS IMPORTANT!!!
Malgré l'augmentation des droits de douane sur les "lCOGNACS ",

Dnt;s continuerons pour quelque temp8 encore, à vpndre nos
COGNACS ", marque :lP. RICHARD ","C. COUTURIER"
"F. MARION & CIE. "

-o A L'ANCIEN PRIX o-
Nous en avons une grande qnantité sur lequel les droits ont

été payés. Echantillons et prix envoyés sur demande.
LAPOR TE, MARTIN & CIE, No 72 a~TIR 78 u FN1mre oia

JOS. ROBERT & FIL8i
Marchands de Bois de Sciage

107 AVENUE PAPINEAUJ
-zllhone 6258 MON Z'RAL.11

Séchoir à bots perfectionné, le plus grand du Canada.
Manufacturiers de bancs d'église, pupitres, portos, eliassis, moui urn.s, 01 ,

rabricants de lits en fer, pour communautés, Jiosp ce's, hôpitaux, etc.
Ouvrages dje toutes sortes en acier, fer, cuivre et tonte.



P.TRAPPISTES BE NOTRE-BAIE BU LAC, P. Oz,
Spécialité: VINS DE MESSE ET DE TABLE
.I'CPi.ier-, ]omaee Port - di- 8ailet, flJeitre ler 6ox

ANIMAUX REPRODUCTEURS
S'adresser : I A la Trappe de N.-D. du Lac, P. Q.

2o Pour vins et fromage :à M. Brisset, rue Gosford.
3o Pour beurre :à MM. Lévêque et Pichette, 2062

rue Ste-Catherine.

RONAYNE FRER1ffS"-'
Marchands dg~ Chaussures

2027 RUE NOT'RE-DRME, Carre C ha bollez
M ONTIIEAI

Un dest plus anciens et des plus consilàrables Magasins de Chaussures de
Montréal.

1Iflrnmé pour la supérioriLé de ses Chaussures.

LE V[ENTI fiTE US, EOILJEN
(Breve~té 26 injai 18S94)

Est, sanis cont Iredit l'appareil le
pilus moderne et le p osfiea
pour la venîtilation parfaite dles
Edi/lices Publics,

( Maisons d edutcalion,
Résidences,Eer"

Gabineic d aisance, E/c. __

I 'u a s ri el îa es in l' t ( il e e eili te orc's
qn aIl est jais ei 'nVeiesni se.leulent Pa- le 1110111-
àr el oii aussi pur it difféèrence de ltempéru re (le
l'inti ( eur et dle l'ex t rieurlde lai ase

L'l(,iele plaeé à Ili iiterie ir, e oe ventiittetir non seule-
niet (tablil iiii conrant d'oiýr continuiel, niais aspire o a
pom p)- toutes les po-tieshires, la ilutuée, les vape ur, VaLr
xivi( etc.

Le 11Vent iate ur EolI1exn" est h a rte me it tiecoiiïau d
pair nun gran id de., r in~~ cipiaux ailiietsetüis[
dnîa en usa_ýe dan, un irombr(e c(siiIIIabît d'uýI n0s el,

nmaisoins d luiuealion, ete. Fait em pls~iurs gan ,deuris,

LESSARD)& HARRIS
1'ropriittaircéi et ManufacturiSers

Plombiers, Poseurs d' Appareils de Chauffage et Couvreurs,

riteg CDI.A.iLC3-, M>zt~



CHAPEAUX
*FRANCAIS

Et de toutes autres sortes

PCUR MESSIEURS DU CLERGE
AINSI QUE

Pardessus en Caoutchouc
De Qualité supérieure

CHE DESJARDINS & CIE
1537 RUE STE-CATIEIRINE

J. B. LASNIER & FILS
FABRICANTS DE

Fournisseurs de lyarcheveche de Montréal et des principales malsoju
religieuses de la Province.

Importateurs dao VIUS de MESSE de SICILE d'ESPLGNE et d'ÂLGERIE
Tiennent comme spécialité L'flUIILE D'OLIVE, les THES, les CAFE4S des

MEILLEURS CRUS.
Adressez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou Lévis

MAIS~ON t OND1lr E N 18179.

* CRflYI/IYTFRERES
ST-HYACINTHe, P. Q

RAP4ERENCES . Orgues de N. D. de Montréal, (le pluegrand du Cijnada), 'Jatiledrale de Montréal, ça-thédrale d'Ottawa, Cathédrale de St-Hyacinthe,
N.D. de St-Hyacinthe,,St.Joseph d'Ottawa Sacré-
Coeur d'Ottawa, St. Authony's, Mo)ntrdalEUtc.

Orgues dtoosion à vendre à bonne compos itlom.


